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trépide, d’une grande activité, comme aussi d’une tou­
chante bonté et simplicité.

Ceux qui ont eu le bonheur de connaître à la fois Léon 
XIII, Pie X et Benoît XY, disent que chacun avait sa 
propre physionomie, Léon XIII sous ses cheveux blancs et 
son corps courbé, gardait la grande intelligence de ses im­
mortelles encycliques: tout se manifestait dans son regard 
perçant comme celui de l’aigle, et du haut de la Sedia les 
fidèles pouvaient remarquer cette vivacité de coup d’oeil 
et dire: «En ce moment, le Pape me regarde, moi!» Léon 
XIII excitait l’admiration. Pie X, par son grand âge, la 
modestie et la piété de sa physionnomie attirait surtout 
la vénération. C’est l’impression générale qui m’est restée 
i lésés audiences. Benoît XV7, au contraire, par son apparen­
te jeunesse, par cette amabilité et cette simplicité, excite 
l'amour. En le voyant on l’admire, on le vénère, mais sur­
tout on l’aime et on ne devinerait pas à prime abord le 
glorieux Pontife de la Paix, dont la voix autorisée ne cesse 
de rappeler l'Europe à de meilleurs sentiments, tant c’est 
la bonté et l'affabilité qui dominent dans son extérieur 
Au sortir de l'Audience, je répétais ce mot du R. P.Poletti: 
i )h! le charmant Pape!»

A St-Pierre, dimanche dernier, je l’ai vu de beaucoup 
moins près; mais je n'en suis pas moins content car je l’ai 
vu “ en adoration devant le T. S. Sacrement exposé ”. 
Les touchants sentiments que cette vue m’a inspirés ! 
Oue j’ai bien compris alors ce qu'était l’Exposition du 
T. S. Sacrement, et ce qu'était l’adoration!—St-Pierre 
rempli d’une foule recueillie (40.000,) qui pour la circons­
tance avait abandonné ses agitations et ses rumeurs cou­
tumières. Sur le trône géant qu’est l’Autel de la Confession, 
l’Hostie rayonnait au milieu de milliers de cierges. 
Le bras droit de la Basilique avait été réservé aux prêtres 
et religieux, le transept gauche aux religieuses, et la grande 
nef aux fidèles.

L’heure était passée depuis longtemps et j’attendais 
avec impatience l’arrivée du Pape, quand j’aperçois age­
nouillé devant l'Autel, Benoît XV7 dont l’attitude recueil­
lie frappa mes regards. Rien n’avait trahi son arrivée: 
devant le Roi, le représentant ne peut recevoir les hom­
mages. Quel contraste avec ce que j’avais vu, il y avait 3 
mois dans cette même basilique! Le Pape paraît: aussi


